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«Nous ne sommes pas, . .qu un partI protestataIre»
Les deux premiers éehevins belges du PTB sont flamands. A Zelzate, près de Gand,

socialistes et communistes ont réussi ce qui a été impossible au sud du pays: s'entendre.

Samedi dernier tôt le matin, un SMS
s'affiche sur notre écran: «Fumée
blanche à Zelzate, les négociatioilli ont
fini tard mais il y aura une annonce au-
jourd'hui.» Les communistes belges

tiennent leur première participation à une ma-
jorité, si l'on excepte le cas du district (sorte de
commune dailli la commune) de Borgerhout à
Anvers.

L'attention était focalisée depuis un mois sur
les négociatioilli à Liège, Herstal, Molenbeek et
Charleroi. On avait presque oublié que depuis
le 15 oL1:obre, le PVDA (nom du PTB en néer-
landais) et le SP.A (les socialistes fhunands) dis-
cutaieut dans quelques communes, parmi les-
quelles Zf'lzate où ils sont pa.rvenus à un accord
historique.

Quelques jours plus tard, les deux premiers
écbeVÏilli communistes du royaume nous ac-
cueillent sur la « place verte ,; de cette cité in-
dustrielle de 12.000 âmes située au nord de
Gand. « UII jour peut-être. 011 la /'ebaptisera
place Rouge! », plaisante Steven De Vuyst. A
31 ans, te prof d'histoire de formation, collabo-
rateur de Raoul Hedebouw au Parlement fédé-
ral depuis un an, a décroché les échevinats de la
Jeunesse et du Logement au sein de ce qu'il
qualifie de "majorité la plus pl"Ogressi.ste de
Flandre ». Steven est rapidement rejoint par
Geert Mman, médecin à la maison médicale et
désormais premier échevin en charge des Af-
faires sociales, des Finances, du Budget et de
l'équivalent du CPAS. «Mince, j'aurais peut-
êt7'e dû mett7'e une veste de costume pOUl' les
photos, s'amuse Steven De Vuyst. J'ai l'air ma-
lin à côté de toi. »

Ou leur demande d'abord de nous expliquer
commeut ils ont réussi ce qui a été impossible
partout ailleurs en Belgique. Geert Asman
commence: ({C'est lefmit d"un t7'ès long tra-
vail. On a touJours mené une opposition ùnpor-
tante avec d.esaction.s dans les quartiers. »Péti-
tion, chaine humaine, le PTB a mené la vie dure
au VLD aux manettes de la commWle ces six
dernières années, après quatre-~ingts ans de
socialisme. Steven Vanuyt enchaine triom-
phant: " On a voulu montrer' à. ceU,l'qui no'lls
mngeaient uniquement dans la case de parti
protestataire que nom étion,s une force poli-

tique consolidée. »

La grande aventure
A Zelzate, le PTE est un aL1:eurimportant de

la vie politique depuis près de vingt ans. Cela
faït trois élections de suite qu'il obtient six
sièges au cOillieil communal (sur les 21).
Contrairement il la majorité de ses camarades
francophones, il avait déjà négocié.« 011 est ha-
bitué à ce qu'on vienne vers nous pour ensuite
eaiger un priœ plus important dans laccord
avec un autre partenaire. »Mais, cette fois-ci,
le SP.A semblait décidé à virer à gauche toute
pour se lancer dans la grande aventure, entre
copains. Pas de tensions entre socialistes et
communistes ici. Le fÎltur bourgmestre est le
voisin de GeertAsman et Steven Vanuyt partait
en vacances avec lui. Les avantages de la poli-
tique de village ... "On savait que nos pro-
gmmmes étaient proches. Restœit à s'entendre
surfa méthode, à savoir privilégier le eontmu
plutôt que la répartitioll des postes. A Molen-
beel"011Charleroi, on a directement propo.sé des
échevinats au PTB, a'llOnt même de discute7' du
fond, cela n'allait pas pour 1I0US.»

Les marxistes jugeut aussi que les uégocia-
tions en Wallonie et à Brmœlles étaient un piège
tendu par le PS. « Tout l'inverse d'ici où nom
avons déddé de '/lOUSsoutenÎ1: Nous .sommes
delLv partis différents el nous avon.s dûjàire de.s
compromis. On ava'Ît décidé de ne pas sortir
dans la pmsse ou sur les 7'ésea= SOciallor"c'est ce
qui afait une grosse différence. "

Des compromis? Ils refusent de dire les-
quels: « On t!eut dijèndre à 100 % notre pacte
de 1na.io'rité. On a as.sez de gens qui tentent de
nous déstabiliser poUl' ne pas le fai7'e nous-
mêmes. » On tique quand même en lisant l'ac-
cord de majorité dont les premiers points sont
la mobilité et la sécurité. Pas vraiment ce qu'on
entendait dans le discours des communistes
francophones focali~és sur l'augmentation du
nombre de logement socialDL " c'est lié à la si-
tuation particulière de not7'e commune, ex-
plique Geert Asmau. On a déjà 16 % de loge-
ments socia.!lJ:', ce qui est supérieur à la

nlO.yenne. On va SUTtout i1westÎ1' drl11.sleur 7'é-
novation. »

Et ensuite ? LesZelzatiensvont-ils être inon-
dés de nouvelles taxes comme le prédisaient
certains pontes socialistes? Rires complices.
« On va. mettre Cil place un t= shifi honnête.
Les impôts seTont baissés pOUl' la population et
les indépendants. Lcs grosses entreprises vont
par contre devoir contribuer UII peu plus. »
Avant de déserter comme le craint l'association
des patrons flamands? "fls appellent il nous
bo.ycottC1'mais les entreprises du coin nom ont
déjà dit qu'elles pouvaient supporter de pa.yer·
quelques mil/ier.s d'euros en plus. »

Pour finaucer leurs mesures phares comme
l'engagement de nouveamt travailleurs com-
munaux et l'augmeutation des allocations pour
les personnes les plus précarisées, deux postes
d'échevins ont été supprimés. Cela représente-
rait 100.000 euros d'économie à réinjecter
dans la lutte contre la pauvreté. « On .mil qu'il
va aussifalloi/' négocier' avec le niveaufédéml
.sur cette question mais i~faut un début à tout. »

La violence des autres partis
Le fédéral aujourd'hui, c'est la N-VA, le VLD

et le CD&V. Au lendemain de l'annonce de la
montée au pouvoir du PTE à Zelzate, les trois
patrons de ces formations politiques sont sortis
dans la presse pour dénoncer la rupture du cor-
don sanitaire (une disposition qui ne s'applique
légalement qu'à l'eÀ1:rême droite). «Autant je
n'ai pas été SU1]JTisqu'on se retrouve au rentre
de l'attentio!l de toute la Belgique, autant je rre
m'attenda'is pas à des propos aussi violents de
la part des partis, concède Gee11 Asman. Bart
De YVever ne connaît pas les problèmes de Zel-
zate. n n'est jamais venu ici. Je pense qu'il a
peul; comme les autres, car nO'1l8arrivons à dé-
m,ontTer qu'il est possible d'épargne!' de l'ar'gent
ell s'1Ipwimant les privilèges des politique.l. Ils
cmignent que nous SO,1jon.s/ln c:x:emplepOUl'dé-
montrer qu'on peut gére7' la société d'une aut7'e
manière~ »

Une dernière ehose à ajouter? Geert Asman
veut rassurer: « Que tous ceUJ!qui cmigllent le
PTB prennent le temps de lire lllCcord de majo-
rité à Zelzate. Il pro~ve qu'on pe,ut gérer line
commune dune mamere progre.sslste. ».

MAXIME BIERMÉ
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programme Ce que le PTB
va faire au pouvoir à Zelzate
A la lecture de l'accord signé

entre PTE et SPAàZelzate, on
s'étonne du caractère plus « doux»
des mesures, en comparaison des
exigences des mar~istesentendues
lors des négociations à Molenbeek
par exemple. La question de la gou-
vernance est pratÎquement absente
alors qu'elle est officiellement une
des raisons de l'échec dans la com-
mune bnL'œlloise.

Plus surprenant: les premiers
points de l'accord concernent la sé-
curité. Tant en matière de mobilité
que dallii les qUaItiers. Des aména-
gements sont prévus dans les rues,
pour renforcer la praticabilité pour
les cyclistes par exemple:
250.000 emos seront débloqués.

Deux échevins en moins
A Zelzate, la gratuité des trans-

ports en commun, promesse de
campagne du PTE, ne concerne
plus que les personnes « les moins
mobiles ». Et encore, on parle des
déplacements à des rendez-vous

précis. Le plan financier devra être
établi avec les organismes concer-
nés comme la maison de repos.

Pour aider le publie défavorisé,
l'argent viendra de la commune via
la suppression de delLx postes
d'échevins (100.000 euros par an)
et des grandes entreprises du coin
qui paieront plw; de taxes. Pas des
600 petits indépendants locaux
auxquels les nouvelles autorités
promettent une baisse des impôts.
L'argent L'écolté devra allssi per-
mettre d'engager plus d'employés
eommunam:, certains services ex-
temalisés seront rapatriés dans le
giron communal, comme l'entre-
tien des espaces verts ou le net-
toyage des immeubles publics.

Sur la question du logement so-
cial, dont le cout a fait peur à tous
les négociateurs socialistes (ou
presque), on ne trouve que
qnelques petites lignes. L'accord
promet la rec.onstruction de 228 lo-
gements sociaux (dont la destruc-
tion était pratiquement actée par la

majorité sortante). On est loin des
1.000 logements sociam exigés à
Molenbeek àl'horizoll 2024. Il faut
dire que Zelzate fait déjà partie de's
bons élèves flamands aveC 16 % de
logements sociam.

Ne pas stresser les animaux
Daru; un rayon pLusanecdotique.

une CDInIlluue avec le PTB au pou-
voir, c'est aussi une commune qui se
préoccupe du bien-être des ani-
ma\l.Xet évitera donc les fellX d'arti-
fice qui pourraient les stresser. Une
commune qui encourage ses habi-
tants il. s'intéresser au régime ali-
mentaire « végétmien» et des au-
torités qui s'engagent à boire et
manger 100 % « commerce équi-
table\>.
Ce\LX qui ne s'y retrouvent pas au-

ront l'occasion de le faire savoÎr lors
d'Ulle grande consultation popu-
laire organisée à mi-mandat, mais
les modalités pratiques n'ont pas
encore été établies .•

M.Bmé
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